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— M. LeRoy soumet par avance tout son livre et toutes les idées 
qu'il contient au jugement de l'Eglise. Jansenlus a fait de même, 
d’autres hérétiques l’ont imité, mais cela ne me semble guère qu’une 
précaution oratoire, et un moyen de pouvoir mieux répandre le 
venin. En général quand un auteur sent le besoin de se garantir 
lui-même en soumettant par avance son livre au jugement du 
.Saint-Siège, Il faut dire qu’il ne se sent pas du tout sùrde la doctrine 
qu’il y a exposée. Et dans ce cas pourquoi l’a-t-il écrit V

— C'est du reste le moment où l’on attaque l’Eglise de tous les 
côtés et par tous les moyens : maie, à l’inverse des anciens héréti­
ques qui se séparaient bruyamment de l’Eglise, ces nouveaux venus 
se proposent de rester dans l’Eglise. Ils font seulement évoluer ses 
dogmes pour les mettre d’accord avec leur mentalité ; et, leur 
déniant toute valeur objective, n'y voient qu’une ligne de conduite 
morale pour guider le Adèle dans les difficultés de la vie. Ils savent 
qu’un schisme dans l’Eglise est actuellement impossible, que le fait 
même de se séparer d’elle réduirait à néant tous leurs efforts. Aussi 
ils ont tenté et tentent l’impossible, ils veulent rendre l'Eglise elle- 
même hérétique. Et c’est pour cela que M. Loisy continue encore à 
porter sa soutane de prêtre, et M. LeRoy i entendre la sainte messe 
et à se dire catholique.

— Revenons un instant sur le livre Dogme et Critique de 
M. Edouard LeRoy. D’abord il est étrange que ce livre, bien connu 
d’avance par les articles de la Quinzaine, ait été publié dans une 
maison connue par ses ouvrages de piété, vies de saints, 
apologétique, histoire de l’Eglise. Il est plue étrange encore de voir 
le volume en question sortir des presses d’une imprimerie complète­
ment catholique, la célèbre maison Pesclées, et qui de plus a le titre 
d’éditeur pontifical. Quand on a obtenu une si précieuse faveur, on 
doit tenir à conserver vis-à-vis du Saint-Siège une conduite au 
moins correcte, et ne pas livrer ses presses à un volume qui peut 
porter un coup mortel à la foi dans certaines consciences catholi­
ques. M. LeRoy était déjà connu pour ses idées peu orthodoxes et 
on ne peut pas dire qu’il y ait eu surprise.

— Maintenant son livre semble écrit pour démontrer un seul point


